Commune de L’Île-Rousse by Allegrini-Simonetti, François & Allegrini-Simonetti, François
 
ADLFI. Archéologie de la France -
Informations









Ministère de la Culture
 
Référence électronique
François Allegrini-Simonetti, « Commune de L’Île-Rousse » [notice archéologique], ADLFI. Archéologie
de la France - Informations [En ligne], Corse, mis en ligne le 01 septembre 2019, consulté le 15
décembre 2020. URL : http://journals.openedition.org/adlfi/23312 
Ce document a été généré automatiquement le 15 décembre 2020.




1 La prospection inventaire réalisée sur la commune de L’Île-Rousse a pour une grande
partie  été  motivée  par  des  observations  anciennes  concernant  des  découvertes
archéologique  antiques.  Nous  avons  donc,  d’une  part,  prospecté  sur  la  base  de  ces
documents  et, d’autre  part,  nous  avons  étendu  la  recherche  à  l’intégralité  de  la
commune toutes périodes confondues.
2 Pour  les  sites  néolithiques,  peu  d’éléments  nouveaux  sont  à  apporter  hormis  la
présence d’indices de site dans le périmètre de Capu Curboriu. Ces sites sont rares sur
la commune, ils se résument actuellement au site de la Pietra et, éventuellement, au
pseudo dolmen de Trepiedi.
3 L’occupation antique a été révélée lors des différentes phases de la construction de la
ville  dès  les  années  1760.  Les  déblais  issus  de  ces  travaux  contenant  du  matériel
archéologique ont multiplié les  zones d’épandage,  notamment dans le secteur de la
mairie, utilisés en comblement du bastion nord. D’autres zones d’épandage, situées à
l’ouest,  pourraient  être  plus  anciennes.  D’après  l’étude  du  matériel  collecté,  la
chronologie  antique  du  site  indique  une  occupation  qui  couvre  toute  la  période
impériale.
4 Aucun site médiéval nouveau n’a été recensé, les arases de la chapelle Santa Agata et la
tour, toutes deux visibles sur l’îlot principal, paraissent être les seuls témoins du passé
médiéval et bas-médiéval du territoire de l’Île-Rousse. Les sites d’époque moderne, en
dehors  de  la  ville  et  des  remparts,  sont  principalement  constitués  des  restes  de
batteries remontant à la période paoline de la cité.
5 Le principal objectif était de mieux connaître le potentiel archéologique de la commune
de l’Île-Rousse ; néanmoins, il semble que le plus important apport de cette opération
ait été la confirmation d’un passé antique et médiéval déjà entrevu par les anciennes
découvertes.
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